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L a mer «sans cesse 
recommencée» 
comme disait le grand 
poète Paul Valéry a été 
conquise par les hommes. 
Lesquels hommes devenus 
marins ont forgé un lan- 
gage à sa mesure, spéciale- 
ment pour elle, la grande 
bleue qui est souvent 
verte ! 


Un langage que l’on a pu 
apprécier dans le très beau film 
de François Moreuil que la Télé- 
vision avec TF1 nous a offert 
dernièrement. 

«Ça, c’est le Patmar qui ren- 
tre ! Dès que nous aurons confir- 
mation du contact, on rendra 
compte au CECMED'! Dis 
donc, t’as pas raconté que tu as 
bloqué cinq pains ce matin ?». 

Voila une phrase bien obscure 
pour un non-initié au langage de 
la mer ! Oui, tel un leitmotiv, il y 
a des mots du vocabulaire marin 
qui reviennent sans cesse dans le 
dialogue. Ces mots, comment les 
décrypter ? 

Grâce à un petit lexique, certes 
insuffisant mais qui vous per- 
mettra de commencer à entrer 
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dans ce langage de la mer que 
fort peu de jeunes connaissent. 
Un langage qui vous donnera un 
petit air de supériorité pas du 
tout désagréable sur vos amis. 
Alors, allons-y et faites fonction- 
ner votre mémoire : 

ABRI : abri de navigation ou 
passerelle. Il s’y traite tout ce qui 
concerne la manoeuvre et la 
navigation du bâtiment. 
CECMED : abréviation de 
Commandant en Chef pour la 
Méditerranée. Son siège est à 
Toulon. Cette fonction est assu- 
rée par le Préfet Maritime de la 
IIIe Région. 

CERTSUB : certitude d’avoir 
affaire à un sous-marin. 

COM : abréviation de Centre 
Opérationnel de la Marine. C’est 
en quelque sorte l’outil de travail 
du CECMED. 
COMMUNICATIONS : les pro- 
cédures de liaison opérationnel- 
les entre unités (bâtiments ou 
aéronefs) s’effectuent en anglais 
pour permettre aux équipages de 
s’entraîner à coopérer éventuel- 
lement avec des forces alliées. 
C.O. : Centre Opérations. A 
bord des bâtiments de guerre, 
c’est au C.O. que sont reçues 
toutes les informations (radio, 
radar, sonar) qu'est suivie la 
sitution opérationnelle des forces 
à la mer et qu’est décidée la mise 
en oeuvre des systèmes d’armes. 
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CONTACT SONAR : obtention 
d’un écho sous-marin par sonar. 
LYNX : hélicoptère WG 13 
LYNX embarqué, spécialisé 
dans la lutte anti-sous-marine. 
NAUTIQUE : unité de distance 
égale à 1852 mètres. On dit aussi 
«mille marin». 

NOEUD : unité de vitesse cor- 
respondant à un nautique à 
l'heure. 

OQ0O : désigne l’officier de 
quart opérations du Centre Opé- 
rations. 

PAINS : terme d’argot maritime 
pour désigner les jours d’arrêt. 
PATMAR : abréviation de 
Patrouille Maritime. Par exten- 
sion, un Patmar désigne un 
avion de patrouille maritime de 
type Bréguet Aviation. 
POISSON : désigne le sonar 
remorqué et immergé. 

POSTE AVIA: rappeler au 
poste avia consiste à faire rallier 
le personnel nécessaire à la mise 
en oeuvre des hélicoptères. 
PREMIER TIERS : le personnel 
d’un bâtiment de guerre est frac- 
tionné en trois tiers qui se 
relaient pour assurer les quarts 
successifs. 

QUART : période de deux à 
quatre heures pendant laquelle 
un tiers du personnel assure la 
bonne marche du bâtiment. 
SCOTT : transmission de mes- 
sage en morse par signaux lumi- 


neux entre deux bâtiments en vue 
l’un de l’autre. 

SONAR : appareil de détection 
sous-marine par ultra-sons. 
SOUS-MARIN POSSTBLE 
CONFIANCE 2: appréciation 
de la qualité d’un contact obtenu 
par sonar sur but sous-marin 
pouvant être un sous-marin. 
VERT DECOLLAGE : autori- 
sation donnée par la passerelle 
pour le décollage de l’hélicop- 
tère. 

ZONEX : abréviation de Zone 
d’Exercice/Zone maritime déli- 
mitée sur la carte dans laquelle 
est prévu le déroulement de 
l'exercice. 


A PROPOS DU 
«DUPLEIX » 


Au fait, une corvette anti- 
sous-marine, qu'est-ce que 


c’est ? 
Il faut savoir que le 
«Dupleix», héros du film 


«L'’intrus» est la deuxième cor- 
vette d’une série de bâtiments 
spécialisés dans la lutte anti- 
sous-marine. Huit bâtiments de 
ce type sont d’ores et déjà pré- 
vus. 

La détection sous-marine est 
assurée par le tandem Sonar de 
coque et Sonar à immersion 
variable. L’attaque des sous- 
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marins se fait par des torpilles 
autoguidées lancées du bord ou 
portées par les deux hélicoptères 
WG13 Lynx embarqués. 

Mis sur cale à Brest en 1975, 
entré en armement pour essais le 
16 Juin 1979, le «Dupleix» a été 
admis au service actif le 13 Juin 
1981. 

Sa mission : défense des 
approches maritimes, présence et 
escorte en haute mer. 

Il faut faire la différence entre 
les sous-marins détectés en Médi- 
terranée et qui ont droit de pas- 
sage et ceux présents dans les 
eaux territoriales. À Toulon, on 
tient une situation de tous les 
bâtiments de guerre, quelle que 
soit leur nationalité. Il faut dire 
que la région méditerranéenne 
est très fréquentée, entre la 
sixième flotte américaine, la 
flotte soviétique, etc. 

Le «Dubpleix» est une véritable 
ville flottante avec différents 
corps de métiers. Outre les 
marins, la boulangerie, le restau- 
rant, le dentiste, il fabrique 
même son eau douce. 

A la vitesse de douze noeuds, 
son autonomie est de 45 jours. 

Entièrement tourné en décors 
naturels, à bord des bâtiments de 
notre Marine Nationale, avec la 
participation des officiers et des 
équipages, «L’intrus» en prise 
directe avec une actualité récente 


raconte deux histoires étroite- 
ment imbriquées. L’intrus, c’est 
bien sûr, le sous-marin traqué 
mais aussi l’équipe de journalis- 
tes qui était présente sur le 
«Dupleix» ! 

François Moreuil, l’auteur- 
réalisateur, raconte une histoire 
mais aussi propose une réflexion 
sur l’information. 

«Déjà, avec «Orange est vert» 
réalisé avec le concours de 
l’ Armée de l’Air, je voulais mon- 
trer, dit-il, que pour faire une 
information susceptible d’inté- 
resser, il fallait la scénariser. 
Avec «I ’intrus». je suis allé plus 
loin. Qu'est-ce que l’informa- 
tion : Le film ne répond pas à 
cette question mais il s’interroge 
sur les limites du reportage. Il 
faut beaucoup de chance pour 
trouver une vérité! Tout le 
monde est en représentation, 
l‘enquêteur tout autant que 
l’enquêté, personne ne se dévoile 
très vite, chacun joue un jeu. 
Pour moi, le seul moyen 
d’approfondir un sujet, c’est de 
rester longtemps et, chaque fois 
que c’est possible, mener la vie 
des gens». 


TOUT EST PARTI 
DE LA ! 


Il y a trois ans, un sous-marin 


VOLE B45,LE 
PATMAR *k 


soviétique pénètre dans les eaux 
territoriales. La Marine Natio- 
nale le chasse au Sud. 


Tout est parti de là! Car 
François Moreuil décide alors de 
rencontrer les personnes qui ont 
vécu l’événement, au total 10 
heures d’enregistrement à partir 
desquelles il construit le scénario 
de «L’intrus». Il le propose à la 
Marine Nationale sans laquelle le 
film serait impossible. 


Elle accepte ! Enfin, c’est lui- 
même qui choisit son bateau, les 
personnes, sans restriction de la 
part de la Marine. 

«C’est le rêve de tout cinéaste, 
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je crois, de tourner un film avec 
des moyens aussi importants, 
presque dignes des super- 
productions hollywoodiennes. 
Ici, avec un petit budget, j’ai dis- 
posé néanmoins de cinq bateaux 
de guerre, un hélicoptère, un 
sous-marin, des centaines de 
marins ! Un réel plaisir !». 

A travers l’enquête de la jour- 
naliste, le téléspectateur assiste 
d’une part à la rencontre de-deux 
mondes très fermés : celui des 
marins avec leur vocabulaire, 
leurs traditions, leurs habitudes 
et celui de la presse avec, lui 
aussi, ses mots et ses coutumes : 
le premier se méfiant de l’autre 


VOUS N'ÊTES 
PAS LA Le 


et réciproquement. A un 
deuxième niveau, la présence 
d‘une femme ! 


«C'était amusant, dit François 
Moreuil, de mettre une femme 
dans ce monde d’hommes, de 
plus c'était la première fois 
qu’une femme vivait six semai- 
nes à bord d’un bateau de 
guerre». : 

D'autre part, le film montre ce 
qu’est la guerre sous-marine, 
comment on peut passer sans 
transition d’un temps de crise à 
un temps de paix, comment 
fonctionne un bateau de guerre, 
CEC.… 

«C’est là la raison de fond de 
mon travail, explique l’auteur. Il 
est important de montrer aux 
Français à quoi sert leur Armée 
et de la montrer en situation de 
travail. Il est capital de promou- 
voir l'esprit de défense et 
d’ouvrir le dialogue armée- 
nation, surtout en ce moment. 
L'histoire du sous-marin soviéti- 
que échoué il y a quelque temps 
sur les côtes suédoises le prouve 
amplement. Il faut montrer à 
ceux qui l’ignorent et qui n’ont 
pas eu la chance de monter à 
bord comme moi comment fonc- 
tionne un sous-marin, une COr- 
vette de la lutte anti-sous marine, 
etc. Le film colle étroitement à 
la réalité. Il faut faire voir, faire 
découvrir, faire profiter les 
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autres d’une expérience qu’ils 
n’ont pu vivre. Le cinéaste, le 
journaliste sont deux métiers de 
raconteurs d’histoires, il ne dif- 
fèrent que par leur support, le 
nombre de gens qui les lisent ou 
les regardent. A l’inverse 
d’autres cinéastes, j’ai com- 
mencé par le cinéma pour finir 
par la télévision et l’information. 
Une grande règle Dour ioi : 
«Donner à Voir», voilà ce qui me 
passionne». 
Quelle belle formnle- que ce 


L LACET TER 
«Donner à voir» de François 
Moreuil. Elle suppose beaucoup 
d’huiñilité et de talent. D’humi- 
lité, car c’est bien souvent faire 
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ÆST-CE UN 
SOUS-MARIN 
SOVIÉTIQUE ? 


abstraction de soi-même, de ses 
rêves intérieurs et de ses fantas- 
mes. Et de talent car, lorsque l’on 
«donne à voir», il faut nécessai- 
rement que ce soit de qualité. 
Quelle belle tâche aussi et 
combien nécessaire que celle de 
faire mieux connaître notre 
marine de guerre dont la valeur 
est digne de tous les éloges et qui. 
a pour idéal d’assurer aux prix 
de tous les sacrifices la sécurité 
de notre pays. Servir dans la 
Marine de guerre nationale, c’est 


être un soldat placé au poste le 


patrie. 
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plus ävancé de notie 


Jacques BLIN 
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RÉSUME : KameA, L'EMPE- 
——— REBELLE DE 
KHOOR, PLAMÊTÉ DE LA 
4eme GALAXIE, À ENVOYE 
SUR PRE NUNCRLE ARC 
MISSION DE SABOTER LA 
FUSÉE, GOLD STAR, Qi POIT 
ENT DEÉCOLLER POUR 
MA 
LE BUT DE RAMSA ?. 
FAIRE ACCUSER UNE SÜPER- 
PUISSANCE TERRESTRE, 


BILLY, TU ES 
. UN GARÇON , 
COLRAGELX :…. 
UN JOUR, JE 


IS_Pa 
L'INSTANT... 


É 


…L FAUT QUE N [7 ALoRs 
TU M'AIDES f.… SA 
CONBIE TU ME CROIS A. 


N Tu NE ME 
[IN D'HOMMES AS - 
UN | PRENDS PAS 


ILS SONT TROIS. 
PLUS LES CHIENS /. 
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QUE FAITES - 
VOUS ICI 3. DE 
QUEL PROIT FAÎTES - 
VOUS /RRUPTION 
SANS UN ORPRE 
OFFICIEL ?.. 


NAVRE, NANCY 
POUR L'INSTANT, 
IMPOSSIBLE PE | € 

M'OCCLPER PE TOI... 


Ÿ JE VOIS P'ABORT 


1, RETROLVER 
INVINCIBLE*ET SES 
COMPLICES 


L AUCUN POUTE.ILS 
SONT, PASSES PAR HUM !.. 
ICI 2. D'AUTRES 


ARRIVES, AVANT 
Moi !.. 


RE TR 
(| 7RoP @ 
TARD.!.. de) 


Go 


LES POMPIERS, | Yi 
ALERTES PAR LA 
FÜMEE … 


ÎDIOTS !.. S'iS NE S'EN 
ÉTAIENT PAS MÊLES !. 
AUTRES ONT FILE 


PouiRauO!| ES 
DÉTRUITS ? 


CAPITAINE 


| ‘ S 
MILLS... COMME ATTEINPRONS 
CE 


N COMMANPANT_ DE ° z ADP 
CAEN NT MA EE ort ion sur #  L'ÉFFORT DE 
BASE. ARE POLVEZ- £ L'HUMANITÉ TOUT: 
Æ f ENTIÈRE {.. 


JE PARLERAI 
\/ ALU NOM DE L'EQUIPAGE, 
J CAR C'EST ENSEMBLE 
QUE NOUS ALLONS VIVRE 
pp pJ CETTE. GRANDE AVENTURE 
Â SCIENTIFIQUE /. NOTRE 
TRIOMPHE SERA 


ELU PE NOTRE 
CIVILISAT ION 
> — 


LR 


4 
_. } \ j! à :&, au wi 7 CS 
A ANS - à 3 il d'@) 
SIP" ET VOILA cu A 
CET ÉMETTEUR jen 
PERMETTRA À : 


2 ‘5 


IL \ 
COMPRENPRA 
ENFIN QUE, JE 
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ET, A UNE VITESSE INCON- 
MON PREMIER VOL. À CABLE POLIR UN TEBRIEN, 
COSMIQUE !… POURVU | SUPÉRJOHN S'ELANÇA À LA 


QUE JE eee \ POURSUITE DE GOLD STAR... 
= 


EMPÉCHER 
Xi cette cATÂS ISERE TT 
ÉNTROPHE ! CC 


SOS 
pe A 


LA FUSÉE CZ TRA.JIECTOIRE 
Z CORRECTE..!.. NOUS 
TÉRESTEE CONTINLERONS 


A VOUS / 
INFORMER 
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ATTENTION ! = 
ATTENTION !.…. UN MONTREZ - 
IN TRE" Le GER À MOI L'IMAGE.!.. 

UT MÊME JE VEUX VOIR... 


Ë D TRAJECTOIRE, QUE 


LA FUSEE 


IL PEVAIT DÉTRLIRE 
LA FUSÉE, MAIS JE 
LUI Al ORDONNÉ DE 
N'EN RIEN FAIRE 
FAITES VENIR 
XARMA 4. 


AVAIT BIEN REÇU 
E MESSAGE /. 


QUE TROIS NAVIRES 
PARTENT _IMMÉPIATEMENT 
POUR L'INTERCEPTER DANS 

\ L'ESPACE, AVANT QU'iL NE 


DÉTRLUISE CETTE 
FUSÉE {. 
S 
LÉ 
(| 7 


JE VAIS 
VONNER DES 
ORPRE: 


MILLIONS DE 
COMMENT LEUR FAIRE “ HE COMÈTES VOYEZz- 


DONENT REBROUUSER À QUELQU'UN VOLE 
UT CHEMIN À PARALLELEMENT A 
[e) LAS 


JE COMPRENPS .!."TNVINCIBLE “ 
S'EST BORNE À LIVRER GOLD . 
STAR AUX VAISSEAUX 

DE KHOOR {.. 


Un Peu MP Æ ATTENTION, "COLIBR1".. 


TARD. SANS 6 .J ATTENTION, "COLIBRI".. 
CONTE, RS , UN HOMME, LE DETECTIVE 
HE FR UNE JOHN COWAN, VOLE 


A eo 
LISENT, MAIS ; FARALERLEMENT A 


INTERCEPTAIENT LE VOL QUE KHOO 


CEPENDANT, LES VAISSEAUX DE os 
AVAIT ENVOYÉ SUR TERRE... 


UN COMBAT TITANESQUE 
COMMENÇAIT_ PANS 
L'HYPER-ESPACE … 


BIENTÔT, UN 
VAISSEAU KHOORIEN, 
TOUCHE PE PLEIN 


FOLET... 


… PERPAIT TOUTE POSSIBILITÉ DE... … SE DIRIGER, ET EXPLOSAIT EN UN 
985 É DE FORMIPABLE FEU D'ARTIFICE 


ILS VIENNENT ENFIN À MON AIPE 
ENCADRÉE DE CES TROIS VAISS 

LA FUSÉE SERA BIEN OB 
e REGAGNER LA TERRE 


ABATTEZ- 
LE... QU'IL NE 


S' ECHAPPE 
PAS . 


JE Pois 
FUIR .… LE GAZ 
PL RÊVE... JE 
SUIS PERDU... JE 
NE POLRRAI 


2... 


JE N'A| PAS 
PU ME y 
TROMPER... 


CES 
VAISSEAUX 
VIENNENT BIEN 
DE XORION... ET 
POURTANT, ILS 
M'ATTAQUENT ./.. 


MES AMIS. 51 NOUS 
VIVONS LINE AVENTURE 
DE SCIENCE-FICTION, 
C'EST QUE NOUS 
SOMMES PEVENLS 


FO4S 


COMMENT 
JOHN COWAN 
POURRAIT-IL 
SE TROLVER 

ICI 2. 


MILLS PIT \ MILLS EST NOTRE PROJET, Ÿ 
QUE PES M . GOLD STAR: 
VAISSEAUX Nc Z) FAIT. FIAS CO, 


GÉNÉRAL !... 


Fees 


NON ! à 
PAS ENCORE 
MAIS PAS UN MOT 


ORDRE .:.. 
PE 
4 AB}; 


Ici, GoLr 
STAR... GOLP STAR‘. 
OUS SOMME: 


N MM 
PRISONNIERS PE 
PIRATES DE 
L'ESPACE {.. 


A'CE MOMENT, LES NAVIRES 
DE KHOOR TOMBAIENT SUR 
GOLP STAR... 


SEA 
SPATIAUX NOUS 
OBLIGENT A 

MODIFIER NOTRE dé 
D, TRAJECTOIRE 


GUPERJOHN, TL AS PÉSOBEI À MES nus || 
ORPRES, TU VAS ÊTRE CONVAMNE {.… | [Les \ 
SANS JUGEMENT Fil 
Ÿ LA SUPER- N 
INTELLIGENCE À 
(1 "DoNT Vous 
D M'AVEZ.. 


[UQLE 
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NE COMPRENP 
M} ABSOLLIMENT PAG 


{A CETTE SITUATION... 


ELLE EST 
ABSLRPE /... 


D JE T'A 
CHoIS| ENTRE 
TOUS LES TERRIENS 
POUR QUE TL PROTÈGES } 
TA PLANÈTE, NON POUR 

QUE Tu LA : 
DÉTRUISES!.. 

S FOuS 2. C'EST 

“INVINCIBLE/ PE KHOOR, 
QUI EST SUR LE POINT 


ot 
TU MENS, 
SUPERJOHN {. 
Tu AS ANNONCE QUE LL 
D TOP EReieR ge els el 
o 
GOLD STAR. AS PESO8 à 


ZEN) 


__#= 
4 0 
LS Ÿ, D S. TERRE 


Ben Ji) = 


XARMA... OÙ TL Ÿ LES ORDRES DE ROFF 
LU MON DOIVENT 
EXECUTES !...N'ESPÈRE 
PAS NOUS PUPER, 
SUPERJOHN {... 
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Les - F. P'ABORT, M' ÉCHAPPER 


À - Le ME 
IAA DES CENTRE AVANT QUE 
É im .N'ATTEIGNE 
Z L'ASTROPORT /{.. 


Pecope, 
LES AMIS f.. ILS 
ONT SONKE L'ALERTE . 
PR LN ECONP , 
PER 2 Ÿ ds 
DRE ER . É Lan 
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Lisez nos albums reliés : Akim 102 - Atémi 29 - El Bravo 16 


IMPOSSIBLE 
DE LEUR TENIR 
TÊTE /... HUM. JE 
VAIS CHANGER DE 

TACTIQUE 


Long Rifle 15 - Antarès 12 - Safari 39 - En Garde 19 


NOUS IGNORIONS QU'IL EXISTAIT 
Y D'AUTRES CIVILISATIONS. POLRQALO! 


VEUX -TU NOUS AVEZ-VOUS ARRAÏSONNES 2. 
QUE JE TE, NOUS N'ETIONS PAS SORTIS PES 
ER t LIMITES DE NOTRE GALAXIE /.… 


ASSEZ !.… JE sus 
L'EMPEREUR PE KHOOR ET 
JE LE SERAI DE TOUTES 
LES GALAXIES /.. LA TERRE 
PROGRESSE À UNE RAPI- 
DITE FOUPROYANTE … JE 
PoiS LA PDÉTRLIRE .!.. VOUS 
ALLEZ ENREGISTRER UN 
MESSAGE … 
QUE JE FERA| 
PARVENIR A 


TARPEREZ PAS 
À LES FRANCHIR 
ET CELA, NOUS 
NE POUVONS LE 

y, TOLÉRER /... 
LE 


PouRrqLo! 
NOUS CONSIPEREZ- 
VOLS COMME DES 
ENNEMIS ?.. ©1, UN JOUR, 
NOUS POLIVONS 
ARRIVER JuSQU'A 
VOUS, CE SERA EN 
AMIS :.. 


MALHEUREUX !.. Tu 
NE CONNAIS PAS NOS 
MOPENS DE PERSLASION !…. 
NN vous FEREZ CE QUE 
Q J'ORPONNERAI :.… 
AMENEZ FOLK ET 
MOLK {.. 


NN) Sn, 


MILLS !.. 
(J NE PERMETS 


PAS ÇA! PAG 
ÇA L.. 


PRÉSENTE 
FOLK ET 


VOuLEZ- : 
VOUS QUE JE 
VOUS LAISSE 


SEA S AVEC 


F, ju 
aies INTERCEPTES 
PAR VAISSEAU SPATIAL 
| MOPÈLE XK-I4, NOUS 


AVONS DÜ REBROUSSER 
CHEMIN VERS LA TERRE !… 
PES NAVIRES XK-14 
DOMINENT L'HYPER- 
ESPACE ..…. 


ù 


IL AE EXCELLENT 

GISTRE MOT FAITES PARVENIR 

À MOT CE CET ENREGISTREMENT 

QUE NOUS LUI / A'INVINCIBLE" ET 

AVONS QU'IL LE REMETTE AU 
ll PENTAGONE /.. 


NE FAIS PAS 

CELA, RAMSA 

TU DÉCLENCHE- 
RAIS nue GUERRE 


THERMO - 
NUCLEAIRE 


PENPANT CE TEMPS, SUPERJOHN 
ATTAQLUAIT KHOOR PAR SURPRISE 


"INVINCIBLE “ A RETROLVE 
LA CONFIANCE PE NOTRE 
EMPEREUR :… MOI, JE NE LUI 
AURAIS PAS DONNE UNE 
SECONDE CHANCE 


ER 
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G1 JE NE RÉUSSIS PAS A 
OBTENIR LA LIBERATION DES 
ASGTRONAUTES EN CINQ 
MINUTES, J'AURAI 
EÉCHOLE Z.. 


YAHOOO 
MES ARMES SONT 
- SUPÉRIEURS, AUX 
F VÔTRES {… 


AU ”. , 
E//L4 y, 
MALEDICTION .!.. ( 
JE SUIS PRIS !. JE 
N'ARRIVE PAS À ME 
PDEBARRASSER DE 
TE CES CERCLES 
MP D P'ACIERZ.. 
DODDS 4 R 
# 7. (\ U MALE << 
NP) | SN 
/ LIL | \ > 42 


P” C'EST 701... 
ÿ/ Où SONT LES 
ASTRONAUTES QUE 
VOUS AVEZ PRIS A. 
RÉPONDS .! 
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DE GUERRE :… ZA 
GAAARDES !! CS 
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Y | [7 Tour va Ben., 
Q a PUISSANT RAMSA D 
EX D LE LANGER, EST 4 
E À #2 GÉ .!.. 275 EE 


JE NE PARDONNERAI JAMAIS A 
CELUI QU À PROVOQLUÉ CETTE 
CATASTROPHE /.… 


GUERRIER DES 
XORIONIENS 


CEPENDANT... | ENCOR 
TOI 2? 


, COMMENT ES-TU ICI 3. 
4 LORSQUE JE y CAR TU ES BIEN JOHN 
L'AURAI REDUIT E 20 COWAN, LE 
>» CENPRES L. , 7 |DÉTECTIVE Qui. 
F A NEW +ORK, 
VOLLAÏIT ME 
VOIR 3. 


Gi NouS \ POLRRONS - 
VOULONS NOUS ESQUIVER 
SORTIR ?.TU CEUX DE 
PARLES … D. / L'ENNEMI 3. 


VŸ QUE. POUR Vous, 
CE SERA UNE 
AVENTURE 


NOLVELLE 
> d 


7 Suivez-MoI!.… JE 
VOUS PIRAI ENSITE 
CE QEOEP DEVEZ 


CENT 


PAR ? 
MILLE PIABLES … 
Ê MÊME MON FILS 
DE TROIS ANS 
REFUSERA DE ME 
CROIRE 


LT RATTRAPEZ-" 


UN VAISSEAU SPATIAL NOUS 
ATTENP, LA-HAUT !.. BOLCLEZ 
VOS SCAPHANVRES, DONNEZ - 
VouS LA MAIN ET QUE CELUI È 
S\ 
JE COMPRENDS 
BIEN, NOUS 
ALLONS... VOLER 


J1SQU'AU 
NAVIRE ®.. 


\r 


LES !. ET 
PLLVÉRISEZ- 


NOS OBUS TÉLEÉGUIPÉS 

5 N'OBÉISSENT PAS ALX 
EXCITATIONS D'ÊTRES 
à HAIR ET 4 


ÉCHAPPANT À L'ATTRACTION 
PE KHOOR, LES ASTRONAUTES 
FLOTTAIENT PANS L'ESPACE. 


IL 
REVIENDRA 
QLUANP IL EN 


QUELQUES 
PLUS TA 


EP. COWAN.. 
JE N'EN REVIENS 
PAS !… TU ES 
VRAIMENT... LIN 
HOMME, COMME 
NOUS ?.. 


EC É 
EILLEUR 


AV 
MON _M 
SOUVENIR A 
RAMSA !.. DITES - 
-Lul QUE LA PRO- 
CHAINE FOIS, JE 
M'OCCLUPERAI 
DE Lui :… : 


MAINTENANT, NOUS 
POLIVONS NOUS 


JE VAIS ; JE 
VOuS RAMENER SUIS ENTRE 
SUR TERRE, MAIS TES MAINS, 
AUPARAVANT, MILLS, s 
NOUS ALLONS 
CONCLURE PN 


a 


P'ABORP, 
TD OUBLIERAS 
TOUT CE QUI ME 
CONCERNE … lY41S 
OLBLIERE. 
TOUS .!.. 
“À 


Tu OUBLIERAS QUE À KHOOR, ILS M'ONT OBLIGE A 
JE SUIS JOH ENREGISTRER UNE BANPE, 
COWAN DISANT QUE C'ETAIENT DES 

ER TERRIENS Qui NOUS AVAIENT 
SÉQUESTRES !.. CELA VA 
DECLENCHER 


TERRIBLE, 
SUPERJOHN 


NE T'INTERESSE PLUS À LA 
MAGIE !… TE SOUVIENS-TU DE 
L'EVANS CLUB ®.. MAGI- 
CIEN À SRARSE VOTRE | 
A L 


JE VOyAIS 
PES ENNEMIS PAR- 
TOUT, ET JE SUIS 
TOMBÉ ENTRE LES 
MAINS DE CEUX 
QUI M'ESPION - 
NAIENT /.. 
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PENDANT CE TEMPS, À CAP KENNEP4... 


C'ETAIT CE QUE COMMENT É. 
CHERCHAIT LE JUSTIFIERONS - 
MAGICIEN, QUE JE NOUS NOTRE 
CONNAIS SOUS LE RETOUR SUR 
NOM P'INVINCIBLE:... TERRE, SANS 
LA CAPSULE 
SPATIALE 2. 


J'INFORME_IMME - net UNE Ÿ AL PENTAGONE, 
PE .. E 
N SARAP JOURS PELT-ÊTRE 
PRENEZ TOUT DE À DISCUTER DE LA 
SUITE LE TÉLÉ - A 
PHONE ROLGE /.. 
C'EST LA 


PEUT-ÈTRE 
SERAIT-CE EN 
MIEUX, _ RON Zà 
u c de é * 
ÉNÉRAL !.… ; IS UN INSTANT 
ne £ pr 7 NOUS NE POUVONS 
J PAS DECIDER UNE 


"à . GUERRE THERMO - 
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7 : d Cour TROP ; 
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CELA ME 

DÉPASSE /.. QUE NOUS NE 
POUVONS , 
IMAGINER !.… 


\Ÿ 
NCON, LE.! ŸNOS ENNEMIS ONT \ nu. | 
mn nes LÉ vugau re 


s JE SUIS 
UN AMI ET JE NE 
TRAVAILLE POUR 
AUCLNE PLISSANCE 
DE LA TERRE {. 


COMMENT SONT-ILS_ REVENUS... 
GOLP7 STAR SANS LA CAPSULE ?.. EUH {. NOUS 
N'ATTEINPRA JAMAIS N'AVONS ENVOrE PERSONNE LES 
MARS, GÉNÉRAL, CHERCHER 1... ALORS, 
MAIS Voici VOS RN'ETAI où À 
HOMMES !.… A 


UN. 


z. 


No WE Pro u 
FAT cor. 


DÉBROUILLEZ-VOUS POUR JUSTIFIER TOUT 
CELA AUX EUX PES MÉDIAS. MOI. MON 
ÉNÉRAL, JE NE PEUX VOUS FOURNIR 
AUCUNE EXPLICATION {.. 


EXPLIQUER 
UN... 
_ MIRACLE ./.. 
D 


ORVRE DU 
GÉNÉRAL SUFFORD: 
LIBÉREZ MAPEMOISELLE 
NANCY BRETT... EXACT !.. 
C'EST BIEN CE QUE J'AI PIT{. 


DES JOHN !. OH! UNE FOIS DE PLUS, LA 
JOHN 1. TA cru | PESTRUCTION DE CETTE MAGNIFIQUE 
.…. PLANÈTE /.. ROFF, NOTRE EMPERELR NE 
NE JAMAIS POURRA QUE LE FELICITER, ENCORE qu'il 
N'AIT PAS EXEÉCUTE SES ORPRES 
À LA LETTRE 4. e 


LÉ CEPENDANT... | SUPERJOHN A EMPÉCHÉ, 


AVAIS -TL Ps 1 
CONFIANCE EN “ 
} MAIS PAR 
À SUPERTOHN, CONTRE, LE 
4 | : MA SORT QUI ATTEND 


XARMA, LE 


Ve. ls E ‘: 1 TRAÎTRE !.. 
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LINO VENTURA, DUR 
AU COEUR TENDRE 


«Ventura» en espagnol, ça 
veut dire bonheur ! Pourtant, 
Lino Ventura ne vient pas 
d’Espagne : cet acteur français 
est originaire d’Italie. Et il est 
aujourd’hui l’un des plus grands 
noms du cinéma européen ! 

Mais quelle étrange vie que la 
sienne ! Cet ancien champion de 
lutte ne commence sa carrière 
cinématographique qu’à 34 ans 
mais dès son enfance, tous ses 
jeudis après-midi, samedis et 
dimanches, il les passe dans les 
salles obscures de province. Plus 
tard, à l’âge du lycée, Lino Ven- 
tura fera connaissance avec la 
nouvelle vague, les classiques 
d’avant-guerre français ou amé- 
ricains dans les ciné-clubs et les 
salles d’Art et d’Essai. 

Son premier film, «Touchez 
pas au grisbi», un film du 
regretté Jacques Becker, il le 
tourne avec Jean Gabin. Puis, 
on se souvient de «Crime et Châ- 
timent» de Georges Lampin, «Le 
feu aux poudres» d’Henri 
Decoin, «Le rouge est mis» de 
Gilles Grangier, «Maïgret tend 
un piège» de Jean Delannoy. 

Mais cependant, le vrai déclic 
de sa carrière, c’est «Le gorille 
vous salue bien» de Bernard Bor- 
derie et «Classe tous risques» de 


LA BALENE BAM * 
(AV RÉALITÉ, LA/ CAHALOT } 


Claude Sautet d’après le roman 
de José Giovanni. 


Citons encore parmi tant 
d’autres «Les grandes gueules» 
de Robert Enrico, «Les lions 
sont lâchés» d’Henri Verneuil, 
«L'aventure, c’est l’aventure» de 
Claude Lelouch, «La gifle» de 
Claude Pinoteau, «Cadavres 
exquis» de Francesco Rosi… 

Lino Ventura, c’est un comé- 
dien plein de talent, de vérité, 
toujours très à l’aise, très naturel 
dans ses personnages. Qu'ils 
relèvent de l’aventure, du drame 
ou de la comédie. 

Ceci dit, dans la vie privée, 
c’est un personnage assez mysté- 


rieux, un peu solitaire et qui ne 
donne pas son amitié à tout le 
monde. Pudique, il cache une 
grande tendresse et fait le bien 
avec infiniment de discrétion. 
Lino Ventura, un grand acteur, 
un homme véritable. 

LA BALEINE GRISE 

Certes, elle est peut-être moins 
prestigieuse que la fameuse 
«baleine blanche» poursuivie par 
des chasseurs un peu fous mais 
elle a au moins le mérite d’exis- 
ter, de n’être pas un mythe. Le 
célèbre Professeur Théodore 
Walker a réussi à force de 
patience à l’étudier en détail. La 
baleine grise est un animal marin 


qui a un poids respectable de 35 
tonnes et qui, chaque année, par- 
court environ 20.000 kms pour 
faire l’allèr et le retour entre les 
mers arctiques et la Californie. 

Car c’est sur les côtes de la 
Californie que chaque année 
10.000 baleines grises viennent se 
reproduire vers le mois de 
Décembre. 

Les dents de ces cétacées se 
sont transformées en fanons. Ce 
qui a l’avantage de leur permet- 
tre de filtrer l'eau de mer pour en 
retenir le plancton. 

Quant aux nouveau-nés des 
baleines grises, ils pèsent déjà. 


une tonne et demie .à la nais- . 


sance ! 

Malgré leur taille formidable- 
.nent imposante, les baleines gri- 
ses ont des ennemis naturels. 
Tels ces redoutables orques 
épaulards qui, pourtant, sont 
eux aussi des baleines. Mais des 
baleines qui ont des dents acérées 
nullement transformées en paci- 
fiques fanons ! 


FRANÇOISE GIROUD 
ET LES LIVRES 


Françoise Giroud a été 
«scripte» au cinéma avant de 
devenir une brillante «assis- 
tante» de Jean Renoir. Ensuite, 
elle se transforma en journaliste 


avec Pierre et Hélène Lazareff. 
En 1953, elle fonde «L'Express» 
avec Jean-Jacques Servan 
Schreiber et en 1974, elle est 
aüprès du Premier Ministre, 
Secrétaire d’Etat à la Condition 
Féminine puis en 1976, Secré- 
taire d’Etat à la Culture. 

Et aujourd’hui, elle vient à la 
télévision avec «Les vaches 
sacrées» ! Rien d’irrévérencieux 
dans ce titre ! Il s’agit là d’une 
émission littéraire mensuelle à 
propos des grands auteurs classi- 
ques, chaque mercredi sur TF1. 

«Peut-on parler de la littéra- 
ture à la télévision ?» demande 
Françoise Giroud. Et elle répond 
avec un sourire : «Je n’en suis 
pas sûre !». 

«Faut-il essayer ? ajoute-elle. 
Je le crois parce que la littérature 
est un art et que l’artiste nous 
prête ses yeux pour regarder le 
monde. Autant de grands écri- 
vains, autant de regards, autant 
d’univers à découvrir et où voya- 
ger». 

«Encore faut-il avoir été incité 
au voyage et posséder quelques 
points de repère pour circuler 
sans s’égarer. 

«Or, quand on n’a pas eu la 
chance ou l’occasion de faire 
leur connaissance de bonne 
heure, les grands écrivains, sou- 
vent, font peur. ! ::ur nom est lié 
à des souvenirs :colaires de dic- 
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tées et d’explications de textes, 
non à des êtres humains avec leur 
poids de joie et de souffrances, 
dé grandeurs et de bassesses, 
d’amours et de haïnes. 

«Ce que l’on a lu d’eux à l’âge 
des études adolescentes a rare- 
ment de quoi retenir, émouvoir, 
exciter l’esprit et la curiosité d’en 
savoir davantage. Extraits soi- 
gneusement choisis «pour la jeu- 
nesse», le plus souvent impuis- 
sants à restituer la magie d’une 
prose, l’envoûtement d’un per- 
sonnage. De sorte que pour un 
nombre, les grands écrivains des 
«vaches sacrées», monuments 
nobles plantés dans le champ de 
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LABALEME GRISE, 
nous ee 


la littérature dont chacun con- 
naît l’existence, que l’on respecte 
mais que l’on visite peu, crai- 
gnant de s’ennuyer». 

«Ainsi sont-ils devenus la pro- 
priété des membres d’une sorte 
de club, le club de ceux qui ont lu 
Balzac et Proust, Baudelaire et 
Diderot, Montaigne et Tolstoï, 
Stendhal et Kafka, Dickens et 
Flaubert, bref la petite centaine 
d'écrivains sur quelques milliers 
dont l’oeuvre a traversé les siè- 
cles ou les décennies». 

«Pourquoi, ont-ils seuls résisté 
au temps ? Pourquoi les lit-on 
encore dans le monde entier et 
dans toutes les langues ? Qu’ont- 
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ERAAOISE: 
GIROUD 


ils à dire à des hommes et des 
femmes d’aujourd’hui qui 
demeure et demeurera éternelle- 
ment actuel ? Qu’ont-ils écrit de 
si fascinant pour que des milliers 
de lecteurs trouvent leur plaisir 
non seulement à les lire mais à les 
relire, que des dizaines de spécia- 
listes continuent à leur consacrer 
des thèses et des études, que des 
biographies les concernant 
s’accumulent ?». 

«L'histoire littéraire est aussi 
passionnante que l’histoire tout 
court et elle en est d’ailleurs insé- 
parable. On ne perd jamais son 
temps à l’explorer ! 

«ÆEst-elle télégénique ? Ne fai- 
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sons pas semblant de croire que 
«Les vaches sacrées» auront la 
séduction de celles qui galopent 
dans les westerns. Simplement, 
la littérature est un trésor de 
joies, d'émotions, de divertisse- 
ments qui appartient à tout le 
monde. Seule, la télévision peut 
essayer de faire que ce trésor soit 
un peu mieux partagé». 

Ce texte de Françoise Giroud 
est à proprement parler admira- 
ble ! Il vise à réconcilier tout le 
monde et en particulier ta jeu- 
nesse avec ces grands auteurs 
qui, bien souvent, nous font 
peur et que nous admirons.. de 
loin ! 


Françoise Giroud, grâce à son 
émission du mercredi soir, a su 
nous les rendre tout à la fois pro- 
ches et humains. Elle leur a ôté 
leur auréole et a su en faire des 
hommes et des femmes accessi- 
bles à tous les communs des mor- 
tels que nous sommes. Et ce n’est 
pas là un mince mérite ! 


«Il y a de nombreuses légendes 
concernant les écrivains, ajoute 
encore Françoise Giroud. La 
plupart des gens connaissent des 
bribes de leurs œuvres ou de leur 
vie mais sans en avoir une vue 
d’ensemble». 

À travers chaque écrivain, 
cette grande journaliste de notre 
temps s’attache à trouver ce qu’il 
y a en eux de commun avec notre 
époque : 

«Les vérités sont éternelles, 
dit-elle. Quand Proust ou Sten- 
dhal parlent de l’amour, ils tou- 
chent à l’universel». 

Grâce aux «Vaches sacrées», 
Françoise Giroud veut élargir le 
cercle des lecteurs. «Les jeunes 
lisent peu, constate-t-elle avec 
regret. Et il n’est pas exclu que la 
lecture ne soit un jour pratiquée 
que par quelques privilégiés for- 
mant une sorte de club». 

Tant qu’il y aura des êtres 
aussi ardents pour défendre la 
littérature que Françoise Giroud, 
ce triste jour ne sera pas pour 
demain ! 
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QUI DÉCIME LA ROPL- 
LATION DE BUENOS AIRES » DE. MYSTÉRIEUX ENVAHISSELRS 
DESCENDENT DANS BOULES, _LUMNEUSES LES SURVIUSNTS 
FORMENT LVE ARMÉE DOUR LES DSSER . PARMI EUX, 
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Mac LES ENMEAUS ONT 2 LEUR SERVICE AADNSTRES 
ROBOTS ET EXTRA - TERRESTRES 


NOUS CONNAISSONS VOTRE POINT 
FAIBLE “HOL'! UNE GLANDE SECRÈTE, 
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LE 'KOL'' ALLAIT PRESSER LES 
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COMMANDE POUR APPELER LES 

MONSTRES LAND... 


nl il | 
ll 


\] na mn, 


VOTRE PEAU PREND UNE , 
COULEUR CENDRE PT 


> 
ZT. 


mm 


N 

N 
N 

| à 
N 
K 


Ÿ TU AS ATIEINT TON EUT , 
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LE LIQUIDE FATAL. 
TU AS VAINCU... 
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{ JE VAS MOURIR. JE 
PERDU. 
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VIE! FILONS/ IL FAUT 
SORTIR DE CE PIÈGE / 
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r 4 4 
J'EMBRASSERAIS FERRI / 


PAR SA PRÉSENCE D'ESPRIT » 
IL A RÉUSSI À TRANSFOR- 


MER UNE, SITUATION 
DESESPÉREE EN 
VICTOIRE / 


PAS UNE RUSE R NOUS 
INCITER À NOUS DÉCOUVRIR? 


NON: JUAN...LE "HOL" 
EST VRAIMENT 
NO 


C'EST VRA\...JE N'A1 PLUS 


UDAMINS ; VOUS 
PUISSANTS QUE NOUS …. 
MAINTENANT | JE MEN RENDS 


NOUS AUTRES ; "KOLS 
SOMMES LA PIRE ESPÈCE 
D'ESCLAVES... LES ES- 
CLAVES DE LA PEUR ! 
NOTRE UNIQUE 
SATISFACTION … 


ll 


À L'ARTICLE DE LA 
MORT: NOUS POUVONS 
ÆNFIN ‘'LEUR'' DÉSOBEIR ; 
"LES" TRAUIR /ALDRS SEULE - 
MENT: 


PARTEZ , HUMAINS … MINI 


FUYXEZ VITE / À 
PEINE  RECEVRONT- 
‘À "LS" LE SIGNAL DE 
À AAA MORT : QU'"ILS" 
À CNVERRONT UN 


N Q 

DE JE DEVAIS "LEUR OBÉIR …. 
D‘ CUTER "LEURS ” 

ORDRES » C'ÉTAIT TREMBLER 

EVANT LA PS 
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] JE N'Al QU'UN REGRET.. 
MOURIR DANS CE MÉTRO... 
| REVOIR LES ETOILES. 
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VJE VEUX QUE TU MEURES 


ESCALIERS D, 
MÉTRO ; DERRIÈRE LE 
JEUNE HONME ; ÉMLS 
PAR SON GESTE 
£T 5ES PAROLES. 


OUE / J'A1 L'IMPRESSION 
DE SORTIR, D'UNE 
TOMBE / 


CA ME SEMBLE 
INCROYABLE / VIVANTS / 
NOUS SOMMES TD 


JOURS  VIVANTS / 
LE CIEL ETOILÉ … 
LA BRISE DU DIR... 
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= où: L'UNIVERS EST BEAU , MAIS VOYEZ AUTOUR 
— DE NOUS. PARTOUT: LA RUINE 
ET LA MORT. 


Uu LONG QUELLE PLANÈTE 
SOUPIR .../ MERVEILLEUSE 
DEVAIT RE LA 


TERRE ..: AVANT "LEUR" 
_ ARRIVÉE . 


OÙ: "KOL'” r MERVEILLEUSE, 
PLUS MERVEILLEUSE QUI 
SE FPUT RÊVER / 


LE CHANT PAR LEQUEL LE “KOL" 
DIT ADIEU À LA VIE. 
ET À NUS. 


LS AVANSA/ENT BOULEVERSÉS PAR CŒTTE 
MORT /NUUSTE ; £T TDUT CE GU'/LS 


ATTE/GNIRENT 
L'ENDRY/T OÙ 
ILS S'ÉTA/ENT 
RENCONTRÉS 
£T OÙ 


JOURNA LISTE , 
LE PETIT PABLO 
£T LES AUTRES, 
AVA/ENT 
TROULÉ LA 
MORT. 


TU AS RAISON ; FERRI) - FILONS 
EN VITESSE / 
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CHEZ NOUS / RENTRONS ! | V’PLUS DE RAISON DE LUTTER ; 
VEUX - TU MAINTENANT . JE VEUX RE- 
DURNER AUPRÈS DE MA 
FEMME. ET DE MA FILLE. 
PEUT - ÊTRE POURRONS - NOUS 
ENORE NOLS 
SAUVER ? 


td. 


CALME - TOI, JUAN. TU NE VAS PAS 

TOUT LAISSER TDMBER: MAINTENANT / 
DES TAS DE RENSEIGNEMENTS 
NOUS MANQUENT ENCORE. 
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QUE \VEUX-TU SAVOIR ? 
ELLE TT E "ils 


L£ PROFESSEUR SEM 


BLOIT PMRE UN ÆF£ORT 
POUR RETROLVER DES, 4R 
ER 


ZE LIQUIDÉE / NOUS 
NE POUVONS Aie AAPTER SUR 
AUCUNE FORCE ORGANISÉE / ET 
NOUS NE SOMMES QUE TROIS! TROLS GUMENTS À OPPOSI 
ES QUI N' PAS ENCORE CEUX DE JUAN ; MAIS FINALE - 
TRANSEORMÉS EN ROBOTS . QUE MENT ,/L GARDA LE S/LENCE . 


HD 
ET 
- T FAIRE ; FERRI 


VOUS VOULEZ POURSUIVRE , VOS RECONNAIS > 
SANCES ? D'ACCORD/ À VOTRE ASE / 
MALS MD\r JE RENTREE / 
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UNE IDÉE DE CE 
QUE C'EST, 


VITESSE FANTASTIQUE ‘/.. CE SONT DES 
MISSILES INTER CONTINENTALX . 


LA VOILÀ ; LA RÉPONSE À TES 

à QUESTIONS ; JUAN / CES 
MISSILES PROUVENT QUE, 
QUELQUE PART AILLEURS , 
SUR NOTRE PLANÈTE; : 
IL EXISTE ENQRE PES 
ARMÉES ORGANISÉES . 


CES A as 
ALL/ES/ 


JUAN DUT SE FRE WOLENCE EE, RÉSISTER. À SON 
ENV/E E ÆAJI/IR. UNE MOUVELLE ICME VENAIT 
D'4PFARA E DANS LE C/ELZ. 


JE os, QUE TUQTE | 
SI VRAUMENT C'ÉTAIENT DES MISSILES, RTE ù 
NOUS ADRIONS DEJA DÙ PERCEVOIR DOURIRES 7 À CUIVES 


TROMPES ; FERRI N'OUBLIEZ PAS QU'ILS 


"1LS''...LES ENVAHISSEURS …. 
ONT PEUT- ÊTRE UN MAD VEN 
D'EMPÊCUER LES TÉÊTES 
D'EXPLOSER EN TOUT CAS, 
JE SUIS FORMEL ! C'ÉTAIENT 
BIEN DES MISSILES , 
INTER CONTINENTAUX . 


LS SUIVAIENT UNE TRAJECTOIRE QUI IT7 NOUS SOMMES 

NORD- SUD . ILS NE PEUVENT AVDIR PEUT- ÊTRE AU DÉBUT D'UNE 
ÉTÉ LANCÉS PAR LES ENVAHI - LUTTE BIEN PLUS IMPORTANTE 
SEUR3S, CROIS-+AADI ; JUAN. QUE CELLE QUE NOUS AVONS 


IL SE PASSE QUELQUE, CHOSE... DÙ AFFRONTER JU5QU'ICI. EN 


TOUT CAS IL Y A DES SURVIVANTS 
DANS L' ISPHÈRE NORD DE 
LA TERRE / 


ET DE TAILLE 


PEUT-ÊTRE DES NATIONS ENTIÈ- 
RES / DES PUISSANCES AAILITAIRES 
EN MESURE DE 5 OPPOSER À 
L'INVASION DE LA TERRE. NOUS 
PRENONS ; TOUS LES TRDIS, UNE 
LMPERTANCE 
EXCEPTION NELLE / 


NOUS SOMMES PEUT- ÊTRE LES SEULS EUMINS SUR 
TOUTE PLANÈTE ; À SAVOIR @ HOSE DES 
MONS TRES PADÉS eKOLS” ET DES 
RL! SAIT Si NDUS N'ARRIVERDNS 

A NOUS RENSEIGNER . 
FUss! SUR LES, ENVAHIS- 
SEURS EUX - MÊMES ? 


TOUT CE QUE NOUS SAVONS DÉJÀ ,; TOUT CE QUE NOUS 
POURRONS APPRENDRE ; END UNE VALER ÆXTRACRDIMAIRE) 
DE  NOU5, PEUT NDRE_ L'EXISTENCE DE LA 

PLANÈTE TOUT ENTIÈRE ! PENSES -Y : JUAN !{ 


QUE NOUS DEVONS 


SANS e DIRECTION FRE qu 1 ADUS 


ROSSEMBLE NT 


CETTE BELLE NOUS 
tu CENTRE LA VILLE .. SERDNS TOUS" AN IS . JE 
DÉCOUVRIR À 5 ILS NE REVERRAI PLUS ELENA ET 


MARTHE.… 


D'AUTRE PART..JE NE PEUX PAS) 
RETOURNER CHEZ MOI; ET 
DIRE QUE NOUS AVDONS ETÉ 


AUCUN ESPOIR ; QUE NDUS 
DEVRONS NDUS TERRER 
COMME DES RATS 
D'ÉGOÛT / 


/ C'EST BON... AUONS y! 
“ILS'' ONT REMPORTÉ LA 
PREMIÈRE MANCHE... LA 
PROCHAINE : IL VA FALLDIR 
LA GAGNER » NOUS, LES 
HOMMES !/ CDÙTE QUE 

COÛTE / 


LES STRIES WM/NEL- _… LS SE RETROUVA/EAIT ; À L'AULE ; 
SES QU! ŒONT/NLA/ENT DANS L'AVEANUVE SANTA FÈ. 

À SE SUCCEDER DANS 

LE C/EL SOMBRE, 

RANIMAIENT LEUR 

COURAGE . ESCA LA - 

DANT LES RU/NES... 


NOUS DEVRIONS PRENDRE 
CETTE RUE PARALLÈLE À 
L' AVENUE UE "EST 

PAS ENCOMBRÉE . PRESSION QUE L'ON 

| NOUS SUIT / 
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PONT 


PARTIR. D'IC1 : PRUDENCE MAXIMUM. PLUS LONGTEMPS 
NOUS _ PASSERONS INAPERÇUS ; 
MIEUX CELA VAUDRA, # 


y a RAY y 
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RE INTRIGUES... ILS 
VONT SANS DOUTE CESSER PROVISOIRE - 
DE NOUS FOURSUIVRE … 1LS 
NE SE DOUTE RONT PUS QUE 
NOUS SOMMES REVENUS AU 


MENT 


E CETTE ÇURIEUSE 
MPRESSION D! 


OUL... MAILS NOUS Y SOMMES /.. 
NCORE 
RE 


RAS JE N'AL RIEN VU DU NON : PROFESSEUR 
NOUS FILLE : TOUT. TES NERFS TE MDI AUSS\, J'AL VD 
JOUENT BOUGER Fais 
JUAN . CHOSE . 
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Cut = DA 
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(EX /l a: 
/ à € , * 
LE MIEUX EST DE PRENDRE LES DEVANTS, 
AVANT QU'IL NE DONNE L'ALARME / 


CONTINUEZ / EN FALSANT DU Ÿ MAOBILE DANS 
L BRUIT . MDI! JE ME CACHE g ht ENCOIGNLRE ; 


(A ci JUAN ATTENDAIT, 
\ f LE DDIGT SUR LA 
NU L GÂCHETTE... 


SÛREMENT DES HOMMES - 
ROBOTS / LE FAIT QUE NOUS 
N'AVONS PAS DE TÉLÉCOM- 
MANDE SUR LA NUQUE À 

LES INTRIGUER . 


ATTENTION /. C'EST PEUT- 
ÊTRE UN"KOL‘? OÙ BIEN 


OÙ BIEN L'UN D' “EUX" 7 “ 


Œ UNE DMRRE PASSA DEVANT JUAN. 


UN PRUIT DE PAS FEUTRES.... 


mn ho. 


CE N'EST PAS POSSIBLE? 


NON !... 


à 
S 
$ 
è 


S 
à 
[PR 
Es 


110 


NE...NE ME TUEZ, PAS / 
JE VOUS EN PRIE / 
es CELLE C'EST TE JE 
LME - LUI NOUS VOUS SUIVAIS... PARCE 
N'AS RIEN À 7 AVE, y LES 
CRAINDRE. 


J'AVAIS 
PEUR ET JE N'OSAIS 
VOUS APPELER. 


1 Q 
DES 


MAS, ATIENTION / PAR LA. OÙ SONT- ‘“ILS " 7... VOUS 
VOUS ALLEZ DANS PM'LELR” LES AVEZ VUS ? 
DIRECTION ! 


VUS7.. NON ; JE NE LES Al 
PAS, VUS, MAIS JE SALS 
OÙ ILS ONT INSTALLÉ 

LEUR COMMANDEMENT . 


UN ENDRDIT FACILE À \ 


DEÉTRUIRE AVEC UNE 
SEULE GRENADE ! CE 
N'EST PAS 10 


dit. 


VOUS L'AVEZ VU... 
PERSONNELLEMENT... 
OÙ QUELQU'UN 


“ LEUR* P.C. SE TROUVE SUR LA MAIS... COMMENT SAVEZ- 
PLACE DL) CONGRÈS. ILS ONT AADNTÉ ‘VOUS  QU' "ILS" SONT 
UNE ESPÈCE DE COUPOLE TRANS- LA ? 
RARENTE ; AVEC DES TAS D'ANTENNES 


Ÿ MON FRÈRE PEDRO: LES À VU YA | LORSQU'IL A COMMENCÉ À 


ENTRER . LES FENÊTRES DE NEICER » ELLES ETAIENT FER- 
NOTRE MAISON DONNENT SUR À | MÉES ; HEUREUSEMENT / 
= #] | PEDRO DEVINA LE 
DANGER À TEMPS/ 
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ENSUITE ; “ILS'' SONT ARRIVÉS, ILS 
ONT MONTÉ LA COUPOLE, LORS- 
QUE PEDRO S'EST RENDU COMPTE 
DE CE QUI SE PASSAIT, IL 
EST SORII POUR LES - 
ATTAQUER. 


ue 


{ 


LA JEVAE FILLE SE TT BRUSQUEMENT ; 
PAR SES SOUEN/RS. 


A, PÉNÉTRER DANS LA COUPDLE. 
ESTÉ LONGTEMPS. 


‘Al VU PORTER ; 


: 


Y 


MADEAOI - 


NOUS 
VEÉCU 


DES DRAMES. 


SELLE... MUEUX VAUT N' 


PLUS PENSER. 


C'EST VRAI ; 
AUONS TOUS 
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SADF QU'ILS AVAIENT DES MAINS 
ORMES …. AVEC UNE QUANTITÉ &, 
INCRDYABLE DE DOIGTS’ JR LPO ee 


QU'ALBERTO 
N'ÉCOUTA IT PLUS « 
LES YEUX RIVES . 

SUR CELLE 

QUI PARLAIT; 

/L SEMBLA/IT 

FASC/INÉ. 


COUP DE FOUDRE / LA VIE REPREND SE 
DROITS … MALGRÉ L'EFFROYABLE TRAGÉDIE 
QUI BOULEVERSE ,NOTRE ) 
MONDE / 
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AVEC QUELLES ARMES VOTRE FRÈRE UN REVOLVER : 


A-T-lL D EATE LA CALIBRE 38. 


IL N'A MÊME PAS TI UNE SEULE \ 
BALLE . IL EST ENTR g\ 
> — FACILEMENT. NS 
_ = . 


UNE BOMBE SUFFIRAIT SÜREMENT À LES DÉTRUIRE / 
VOUS AVEZ Lan D ÊTRE BIEN — 
ARMES . Ccÿ 


BEAUCOUP MOINS BIEN QU'IL N 
FAUDRAIT , J'AI DEUX GRENADES, 
ET VOUS 7 


Ts \ 
Tan ES); à ‘à 
ll = 2 = 21 = = 
Il im rs 
ex TOI, ALBERTO? ns ( 
+ Se TS 
4 ÈS 
DE SE 


ÆERR!/ RÉPETA. [ OH/ DES GRENADES ? }/ BON! NOUS N'AVONS 
5A QUESTION … J'EN A! QUATRE. PAS UNE MINUTE À 
PERDRE . EN ROUTE / 


JE VOUS ACCOMPAGNE / INUTILE ; MADEAMDISELLE . NOUS 
VE VOUS GUIDERAI. CNNAISSONS TOUS LA PLACE 
é DU CONGRÈS: 


LAISSEZ - MDI VENIR /..JE VOUS 
SUIVRAI DE LDIN . JE VOUDRA 
SAVOIR CE QU'EST, DEVENU 
MON FRÈRE ! 


" —_—< \ 
[LS WE POULA/ENT REFUSER , OUI ; UNE. OC CA - 
A/NS1] … *}] SION UNIQUE 


TS 
> 
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NOUS ALLONS JETER DES GRENADES DANS LEUR P.C. 
PR! COMMANDEMENT : LES *KDLS 
AFFOLES : nr 


QUANT AUX MDNSTRES ET 

PAÇHY DERMES ,; UNE FOIS 

SORIENTÉS ; NOUS EN 
AURONS AMSÉMENT RAISON. 


SUR "LEUR" PLANÈTE 
D'ORICINE : QUAND ILS 


FINIR UNE BONNE 
FOIS AVEC CETTE 
S/TUA TION 


ENTRE CES DEUX- LA JUAN N'ENTENDAIT PAS CE QUE 
C'EST LE COUP DE JEUNES GENS SE D/SA/ENT 
FOUDRE ! ALBERTO SEMBLAIT BOLLEVER 


7 MONSIEUR ! UN 


JE VIENS DE PENSER A UN 
ENDROIT , OÙ VOUS POURRIEZ 
V ARMES . 


NADEMOI SELLE : Si JE NE ME RETENALS … JE Us 
EMERASSERAIS./ VDUS ÊTES MERVEILLEUSE }/ 
D' VOUS NOUS DITES OÙ SE 
TROUVE LE PC. DES ENVAHISSEURS.. JR 
ET MAINTENANT : OÙ TROUVER 


ALLONS / JE VAIS VOUS 
INDIQUER L'ENDROIT ! 


GE 
Le 


+ 


z 
-\ "a 


{ 


“ 
= 
ne 


NON/ TU NE NOUS MAIS, C'EST À DEUX PAS: 
INDIQUE RAS APRÈS LE CDIN DE 
LE. 


NON ; LIEUTENANT , JE 
N LS PAS FOU' 


E SU 


TOUT À L'HEURE, 
COMME JE LUI DISAIS 


Q 

LA TERRE PLAISAIT. 
CE N'ETAIT PAS ELLE 
QUI PARLAIT / d 


TÉLÉ COMMANDE 
MINIATURISÉE . 


CETTE FILLE ÉTAIT ELLE NOUS UISAIT DROIT 
N ROBOT DANS UN PIÈGE. 


UN PIÈGE QUI N'EST PAS 
LOIN... PEUT -ÊTRE LA - ES... 
AU TOURNANT DE 

LA RLE. 


A' PEINE TOURNÉ LE COIN 


(DES HOMMES- ROBOTS / 
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DERRIÈRE NOUS, À 
2, AUSSI ! , 
= |! 


A LBERTO RÉAGIT, 
LE PREMIER . 


/LS DEVA/ENT À TOUT PR/X BRISER LE CERCLE /N£ERNAAL . 
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Ÿ ARRÉTEZ- VOUS /.. UNE 
PORTE OUVERTE / - 


| ÆERR/ AVAIT BOND/ DANS LE COULOIR... 


"POURQUOI / NUONS 


FERRI ? 


PARCE QUE SI NOUS CONTI- 


FUIR , ILS 


FINIRONT PAR, NOUS 


RATTRAPER : 


IL FAUT NOUS 
CAMOUFLER / 


UOMMES - ROROTS / VITE / 
NS - LEUR LEURS TÉLÉOM- 
MANDES ET FICELONS-LES SUR 
NOS NUQUES. ILS NOUS PREN - 
TERRE DRONT POUR 
DES ROBOTS : 
NOUS AUSSI / 


NOUS … CAMOUFLER 7... 


COMMENT ? 


A "/DÉE 


DE, FERR!, 
C'ETAIT LE 
SALUT 


LS 

S'EMPRESSÈ RENT 

DE LA METTRE 
EN PRAT/QUE. 
ALBERTD SUPFRIMA 
LES POINTES 

DES APPARE/LS.. 


.… £T ASSUJETTIT CEUX-CI SUR LEURS AMUQUES. 


ATTENTION / UN DÉTACHEMENT 
D'HOMMES - ROBOTS / MARCHEZ 


Z 
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DEVANT LES REGARDS ATONES DE CES ÊTRES 
AN RESSENTIT UN FRISSON D’ MDORRELK. 


FERR!, S'EN RENDANT COVUPTE … 


ALLONS ; AJAN , TOUT A BIEN 
RUE NA 
TONS- V ’ 
{ PROFESSEUR : 
DU CONGRÈS : rs 


d A TRAJECTO/RE DES 
MISSILES VENUS D) 
WORD; S'ARRÊTAIT 
BRUSQUEMENT ŒOMME 
S/, DANS LE C/EL, 
UN MUR /MMENSE 
LES C#A/T SOUDA/N 
DE POURSUIVRE LEUR 
OYA GE... 
NOS HÉROS VONT-ILS ENFIN 
VO/R LES ENVAH/SSEURS ? 
SUITE DE CETTE AVENTURE 
VOUS COUPER LE. SOUFFLE 
DANS M migr n-50 


É CŒURÉ PAR LA DURETÉ ET 
LA CUPIPITÉ DE SON PÈRE, LE 
JEUNE KEITH MORRISON 
QUITTE SA FAMILLE ET 
PREND LA 
DÉFENSE DES 
INDIENS . 


J' VA A 


C'EST LE RÉCIT DE SES 
AVENTURES QUE VOUS PRO- 
POSE TOUS LES MOIS 


AVEC LA SÉRIE 
INTITULÉE 


WESTERN FAMILY 
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NON rene peur ARRÊTER 


NS STARK 


CAR GRÂCE À SES 
POUVOIRS SURNATU- 
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ve L/2 
> 


x 


Directrice de publication : Bernadette Ratier. Comité de direction : B. Ratier, 
B. Faure, M. Challet. Loi n°49.956 du 16 juillet 1949, sur les publications 
destinées à la jeunesse. Aut. lég. n°13.41 du 27-4-46. Dép. lèg. 5 OCTOBRE 1982 
N° Imp. 710 Imp. MONT-LOUIS P.R. CLERMONT-FD 
Distributeur M.L.P. N° C.P.P.P. 60906 


